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Chaque année,  l ’act ion et  la  réf lex ion de MDA s ’or iente autour  d’une 
thémat ique en part icul ier.  Cette  année,  p lus  que jamais ,  nous  avons eu 
envie  de cé lébrer  la  d ivers i té ,  la  d i fférence,  ou encore la  créat iv i té :  en 
un mot,  la  v ivac i té! 

Dans  son étymologie ,  la  pol is  ant ique,  la  c i té  fa i t  référence à  la 
pol i t ique,  à  l ’ensemble des  c i toyens  l ibres  et  autonomes dans  l ’espace 
urbain.  E l le  introduit  donc les  not ions  de c i toyenneté,  de droi ts  et  de 
devoirs ,  égaux pour  tous.  E l le  garant i t  a ins i  la  l iberté  et  de respect  de 
l ’ intégr i té  de chacun et  de tous.  Quant  au terme «  v iva  » ,  i l  suggère 
des  not ions  de cé lébrat ion joyeuse,  d ’effervescence ou encore 
d’enthousiasme. 

Dans  cette  v is ion pos i t ive,  nous  souhaitons  encourager  chaque 
personne à  explo i ter  et  expr imer  son potent ie l ,  et  donc à  apporter 
une p lus-va lue à  la  soc iété.  L’homme possède des  ressources  et  une 
express ion créat ive  inf in ie  qui  permet  à  chacun de jouer  un rô le  act i f 
au cœur de la  c i té ,  et  d ’y  t rouver  un épanouissement  à  tous  n iveaux : 
inte l lectuel lement,  affect ivement,  moralement  et  sp ir i tuel lement. 

Car  la  v ivac i té  s ’ inscr i t  p le inement  dans  la  perspect ive  d’un 
développement  responsable  et  éthique.  C ’est  en nourr issant  les  l iens 
qui  nous  unissent  que nous pouvons espérer  une dynamique soc ia le 
innovante,  à  part i r  de re lat ions  durables ,  basées  sur  le  respect  et  la 
conf iance mutuels . 

Le  d ia logue ouvre à  l ’ interact ion,  et  donc à  la  poss ib i l i té  de mieux se 
connaître  pour  mieux se  comprendre.  Le  conf l i t ,  qui  surg i t  parfo is , 
est  une opportunité  car  le  vér i table  v ivre  ensemble est  dynamique, 
mouvant ,  changeant .  I l  n ’exc lut  personne. 

C ’est  auss i  en nous re l iant  à  nouveau à  la  nature,  aux  p lantes  v ivaces, 
et  p lus  urgemment lorsque nous v ivons  en v i l le ,  où trop souvent  nous 
asphyx ions.  Nous dépendons de notre  environnement  et  nous  avons la 
responsabi l i té  de ré inventer  une re lat ion avec ce lu i -c i  ;  p lus  encore,  i l 
est  nécessa ire  de penser  et  de bât i r  la  v i l le  d i fféremment.

En ut i l i sant  l ’art  et  la  cul ture  comme support ,  nous  proposons des 
out i l s  éducat i fs  et  pédagogiques  qui  va lor isent  la  reconnaissance, 
l ’ insert ion et  l ’ intégrat ion soc ia le .  La  cul ture  est  inséparable  du 
développement  ;  e l le  est  un invest issement  –  ou p lutôt  un par i  sur  le 
futur.  C ’est  e l le ,  mémoire  v ivante de l ’homme,  qui  donne sens  et  porte 
le  monde.  Soyons audacieux :  osons  la  v ivac i té  !  



Each year,  the act ions  and ref lect ions  of  MDA are or iented around a 
part icu lar  theme.  This  year  more than ever,  we wanted to  ce lebrate 
d ivers i ty,  d i fference,  and creat iv i ty :  in  a  word,  v ivac i ty!
 
In  i ts  etymology,  the anc ient  word “pol is”  ( the c i ty)  refers  to  the pol icy 
and to  a l l  f ree and autonomous c i t i zens  in  the urban space.  I t  therefore 
introduces  the concepts  of  c i t i zenship,  r ights  and dut ies ,  equal i ty  for 
a l l .  I t  thus  guarantees  f reedom and respect  for  the integr i ty  of  each 
and a l l .  As  for  the term 'v iva ' ,  i t  suggests  happy,  ce lebratory  not ions  of 
exc i tement  and enthus iasm.
 
In  th is  pos i t ive  v iew,  we want  to  encourage each person to  operate  and 
express  their  potent ia l ,  and therefore br ing  added va lue to  soc iety.  Man 
has  resources  and inf in i te  creat ive  express ion that  a l lows everyone to 
p lay  an act ive  ro le  in  the heart  of  the c i ty  and seek development  at  a l l 
levels :  inte l lectual ly,  emot ional ly,  moral ly  and spir i tua l ly. 

V ivac i ty  i s  d ivers i ty  and var iat ion:  without  d i fferences,  we would be 
standardized.  Therefore,  everyone is  required to  form a  p lura l  unity  in 
a  c i ty  that  looks  l ike  us  and br ings  us  together.  Our  d i fferences  enr ich 
us ,  they are  our  cu l tura l  her i tage.
 
The v ivac i ty  i s  fu l ly  involved in  the perspect ive  of  a  responsib le  and 
ethica l  development.  I t  i s  in  nour ish ing the l inks  that  unite  us  that  we 
can expect  innovat ive  soc ia l  dynamics ,  f rom susta inable  re lat ionships 
based on mutual  respect  and trust .
 
D ia logue opens to  interact ion,  and therefore to  the poss ib i l i ty  to 
establ ish  a  stronger  understanding.  The conf l ict  that  somet imes ar ises 
i s  an opportunity.  The true sense of  “ l iv ing  together ”  i s  dynamic, 
sh i f t ing ,  changing.  I t  exc ludes  no one. 
 
I t  i s  a lso  by  connect ing us  back  to  nature,  to  perrenia l  p lants ,  and most 
urgent ly  when we l ive  in  the c i ty,  where too often we suffocate.  We 
depend on our  environment  and we have a  responsib i l i ty  to  re invent 
a  re lat ionship  with i t ;  even more,  i t  i s  necessary  to  th ink  and to  bui ld 
the c i ty  d i fferent ly.
 
Us ing art  and culture  as  medium,  we offer  educat ional  and teaching 
tools  that  enhance the recognit ion,  inc lus ion and soc ia l  integrat ion. 
Culture  i s  inseparable  f rom development;  i t  i s  an investment  -  or  a  bet 
on the future.  I t ’s  the l iv ing  memory of  Man,  who g ives  meaning and 
carr ies  the wor ld.  Let  us  be bold:  dare to  l ive  with  v ivac i ty!



Établ issement 
Col lège Le  C los  St  V incent  Noisy  Le  grand
Groupe 
Classes  de 6e Segpa
Art istes 
I sabel le  Gozard,  auteur 
et  Anne-Lore Mesnage,  Photographe
Disc ipl ines 
écr i ture,  enregistrements  sonores,  photographie

Atel ier  sur  le  thème de la  fami l le ,  référence 
récurrente et  importante pour  les  é lèves.  À  part i r 
d 'une sé lect ion de photographies  de paysage et  de 
leurs  portra i ts ,  composent  des  h isto ires  par  images. 
Chacun des  é lèves  a  inventé un contexte  v isuel  et 
sonore à  assoc ier  à  sa  propre photographie.  Au v idéo 
réal i sé  s‘assoc ie  une h isto ire  née d’un souvenir 
fami l ia l ,  personnel  ou de pure invent ion.

PORTRAIT DE FAMILLE
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Établ issement 
Col lège Robert  Doisneau,  Par is  20
Groupe 
Classes  de 6e Segpa
Art istes 
A lexandra Roudiere
Disc ipl ines 
design cul ina ire

Comment l ’express ion du monde urbain  peut  redess iner, 
inventer  des  mot i fs  cu l ina ires  ?
La  musique,  la  danse,  mais  auss i  la  cuis ine sont  des 
express ions  indiv iduel les  qui  révèlent  notre  cul ture, 
prolongent  notre  état  de rés istance.  Par  a i l leurs ,  e l les 
donnent  à  voir,  à  goûter,  à  entendre notre  envie  d’ex ister, 
d ’être  là  et  de fédérer.  L’ate l ier  se  pos i t ionne et  propose 
de g l i sser  du monde du street  art  vers  un travai l  graphique 
et  généreux quest ionnant  des  matér iaux  a l imentaires . 
L’a l iment  comme un dess in  se  regarde mais  auss i  s ’ ingère 
!
Le  matér iau a l imentaire  devient  le  soc le  express i f  et 
revendicat i f,  portant  les  promesses  du partage et  de 
l ’échange.  Du street  art  au street  food seul  le  matér iau 
change,  la  t rame est  à  construire .

FOODEMENT STREET





Établ issement
Maison pour  tous  Your i  Gagar ine,  Champigny sur  Marne.
Art iste 
Brunehi lde Yvrande
Disc ipl ines 
Chant  et  danse

L’art iste  explore le  mouvement  corporel  et  l 'express ion vocale  pour 
à  la  fo is  retrouver  le  s ingul ier  et  l ’unique de chaque personne.  Par 
sa  prat ique e l le  essa ie  de trouver  des  points  de re l iure  entre  tous 
êtres  humains .
C 'est  autour  de ces  thèmes que l ’art iste  accompagne les  personnes 
au long de cette  intervent ion,  en ut i l i sant  la  musique,  le  mouvement, 
la  vo ix  et  l 'express ion spontanée.

UN SEUL CŒUR DANS 
DES CORPS DIFFÉRENTS





L’OBJET DU BONHEUR

Établ issement 
Centre  soc ia l  André Malraux
Atel ier  de d ia logue en temps scola i re
Groupe  
Intergénérat ionnel
Art iste
Anaïs  Pachabézian,  Sonia  Pastecchia
Disc ipl ines 
photographie,  v idéo

Et  s i  le  bonheur  éta i t  hors  les  murs ,  ou est- i l  à 
l ’ intér ieur  de so i ,  de son l ieu de v ie  ?  Peut-on le 
t rouver  dans  l ’espace urbain,  dans  la  v i l le  ?  Ces 
quest ions  sont  à  la  base de ce  projet  d ’ate l ier. 
L’ idée est  d ’explorer  ces  not ions  à  t ravers  la 
photographie  et  la  v idéo.  Par  objet  du bonheur, 
nous  entendons objet  phys ique mais  également 
une photo,  une lettre ,  une chanson,  quelque chose 
qui  n ’est  pas  forcément  matér ie l .  Ensuite ,  l ’ idée 
est  d ’ inscr i re  l ’objet  dans  un espace urbain  que les 
part ic ipants  a iment  et  qu’ i l s  pourra ient  cons idérer 
comme un autre  chez  so i .  Ce l ieu sera  chois i  dans 
la  v i l le  de Vi l lepinte.  Puis  les  objets  chois is  seront 
mis  en scène et  en parole  dans  ces  espaces.





Établ issement 
Centre  soc ia l  La  Maison du Bas  de Bel lev i l le
Groupe
ASL,  ate l ier  soc io- l inguist ique
Art iste
Bapt iste  Hersoc,  dess inateur, 
Aurore Nerr inck,  médiatr ice  cul ture l le
Disc ipl ines 
dess in,  médiat ion cul ture l le

Les  deux royaumes,  est  un conte du Niger  i ssue 
d’un recuei l  i l lustré  par  l ’art iste  Bapt iste  Hersoc.  I l 
s ’ag i t  d ’un conte expr imant  l ’ idée du départ  du pays 
d’or ig ine et  qui  aborde notamment le  thème de 
l ’arbre,  de la  d i fférence,  de la  communauté,  du départ 
et  du retour. . .  I l  y  a  donc une d imension importante 
de d ia logue v ia  la  prat ique art ist ique,  basée sur 
des  objets  du quot id ien dess inés ,  qui  véhiculent 
une d imension cul ture l le ,  ident i ta i re ,  symbol ique. 
En termes techniques,  i l  s ’ag i t  de travai l ler  avec 
feutre  sur  papier,  un médium art ist ique s imple 
que l ’on peut  fac i lement  s ’appropr ier,  rapidement 
opérat ionnel  et  pas  int imidant .

LES DEUX ROYAUMES





Établ issement 
Centre  soc ia l  La  maison du Bas  de Bel lev i l le
Groupe 
Fami l le
Art istes
Florence Roul let  Boyer,  p last ic ienne,  Laura  Ancona, 
i l lustratr ice
Disc ipl ines
insta l lat ion,  dess in

L’ î le  peut  revêt i r  une d imension poét ique ou 
métaphor ique,  quest ionner  les  or ig ines ,  renvoyer 
au voyage,  à  l ’ int ime ou à  l ’étranger. . .  E l le  interroge 
chacun sur  son rapport  au monde et  à  l ’autre.  Ce 
thème nous semble transversa l  à  toutes  les  cul tures , 
et  fac i lement  abordable  pour  par ler  aux  pet i ts  de leur 
rapport  à  l ’espace.
L’object i f  a  été  de proposer  dans  un premier  temps 
aux fami l les  de travai l ler  sur  leurs  î les  respect ives , 
favor isant  les  échanges  parents/enfants  :  entra ide, 
écoute et  partage,  pour  expr imer  au mieux les  idées 
et  dés i rs  de chacun.
Dans un second temps,  nous  avons engagé une 
réf lex ion col lect ive,  pour  rassembler  les  d iverses 
î les ,  à  la  manière d’un archipel .  Chaque créat ion a  pu 
a ins i  s ’enr ichir  d ’une nouvel le  d imension au contact 
de l ’autre,  favor isant  les  échanges  entre  les  fami l les 
dans  ce  déplo iement  col lect i f  :  comment combiner, 
hybr ider,  créer  du l ien ?

LES ÎLES
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La rose-l’île

L’île-volcan

L’île-plume
L’île-

L’île-nid

L’île agricole



P R O J E T  I N V I T É  PA R  M É M O I R E  D E  L’AV E N I R

Établ issement 
Centre  de Format ion AFORPA
Groupe 
Jeunes  2nde et  C .A .P
Art iste 
Emmanuel  Gatt i ,  p last ic ien
Disc ipl ines 
photogravure

L’automobi le  contr ibue de manière essent ie l le  à  l ’ industr ie 
et  à  l ’emploi  dans  des  domaines  très  var iés . 
Les  é lèves  du CFA AFORPA,  qui  se  forment  pour  travai l ler 
dans  cet  univers ,  nous  offrent  à  t ravers  cette  expos i t ion 
photographique «Ref lets  Automobi le»,  un regard personnel , 
sens ib le  et  créat i f  sur  la  vo i ture,  sur  la  complex i té  et 
la  beauté de sa  mécanique,  sur  le  statut  soc ia l  qu’e l le 
véhicule ,  sur  l ’attent ion et  l ’affect ion qu’on lu i  porte,  sur 
les  prouesses  sport ives  qu’e l le  permet,  sur  l ’ image de so i 
qu’e l le  révèle . . .
Ce projet  à  la  fo is  art ist ique et  pédagogique,  mené par 
l ’art iste  p last ic ien 
Emmanuel  Gatt i  et  l ’équipe enseignante du CFA AFORPA, 
montre  avec force,  par  sa  qual i té  et  son invent iv i té , 
l ’ importance de l ’art  et  de la  prat ique art ist ique lors  de 
l ’apprent issage.

REFLETS AUTOMOBILE 
AFORPA Projet



Moteur  de voiture  pr is  dans  un 
tuyau à  travers  un f i l t re  v intage. 
Montrer  les  entra i l les  d ’une voiture 
de manière or ig ina le  pour  en voir  la 
beauté intér ieure.
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A i le  avant  de vo i ture  avec  ref lets  du 
métal  poncé et  du mast ic .  Le  f i l t re 
b leu vert  renforce  la  d imension 
art ist ique de cette  image d’une 
a i le  préparée pour  être  pe inte. 
Pourtant ,  en  regardant  ce  c l iché, 
on pense au v ide  ou à  un trou noir  …
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Établ issement :  Col lège P ierre  Mendès 
France -  Par is  20
Groupe :  C lasse de 3ème Segpa
Établ issement :  Centre  André Malraux, 
V i l lepinte  93
Groupe :  Intergénérat ionnel
Médiatr ice  culturel le  :  Margal i t  Berr iet

Les  thèmes abordés  sont  ceux de la 
l iberté  d 'express ion art ist ique,  mais 
auss i  des  l imites  auxquels  e l le  doit 
se  soumettre  dans  l 'env ironnement 
urbain  contemporain.  Ce parcours  dans 
Bel lev i l le  est  l 'occas ion de tra i ter  des 
droi ts  et  devoirs  propres  au respect  de 
la  v i l le  et  du v ivre  ensemble.

PARCOURS  DIALOGUE

STREET ART



Parcours  d ia logue Galer ie  des  dons et  expos i t ion Front ière
Établ issement :  Maison du Bas  de Bel lev i l le  -  Par is  20
Groupe :  Fami l le ,  ASL
Établ issement :  Col lège Robert  Doisneau -  Par is  20
Groupe :  Classe de 5ème Segpa
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck

Établ issement :  Centre  André Malraux,  V i l lepinte  93
Groupe :  Intergénérat ionnel
Médiatr ice  culturel le  :  Margal i t  Berr iet

Tout  au long du parcours ,  nous  abordons le  thème de la  migrat ion, 
et  notamment son rô le  au se in  de la  soc iété,  l ’évolut ion du statut 
des  migrants  ou encore l ’acquis i t ion des  droi ts .  Nous par lons 
auss i  de la  d ivers i té ,  de l ’a l tér i té ,  du patr imoine commun et  de sa 
réappropr iat ion,  de la  co lonisat ion,  de l ’ intégrat ion.  En p lus  des 
œuvres  d’art  abordées,  nous  prêtons  une attent ion part icul ière 
aux  témoignages  de la  v ie  quot id ienne,  aux  l ieux  de v ie ,  aux  objets , 
aux  tenues,  à  l ’a l imentat ion,  etc .  En para l lè le ,  nous  développerons 
un second niveau de lecture consacré aux  symboles .  A ins i  les 
part ic ipants  sont  amenés à  reconnaitre  et  à  partager  des  symboles 
qu’ i l s  connaissent .

MUSÉE DE L’IMMIGRATION



Établ issement :  Col lège Robert  Doisneau -  Par is  20
Groupe :  C lasse de 5ème Segpa
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck

Le parcours  que Mémoire  de l ’Avenir  se  propose de mener  au Musée 
de l ’Homme s ’or iente d’une part  vers  la  mise  en va leur  de la  d ivers i té 
et  du mét issage en tant  que lev iers  de l ’évolut ion de l ’espèce 
humaine.  La  var iat ion fut  et  reste  le  moteur  pr inc ipa l  de l ’évolut ion 
:  l ’hybr idat ion est  en effet  une force évolut ive  puissante.  Cette  idée 
est  importante aujourd’hui ,  car  tandis  que notre  soc iété  actuel le  ne 
cesse de st igmat iser  les  d i fférences  et  de tendre à  l ’uni formisat ion, 
nous  devons prendre consc ience que c ’est  justement  la  confrontat ion 
à  l ’a l tér i té  et  à  la  d i fférence qui  nous  permet  de nous enr ichir 
(génét iquement  comme culture l lement) ,  de nous d ivers i f ier,  d ’ innover, 
d ’ inventer,  et  de poursuivre  notre  évolut ion.  L’h isto ire  de l ’humanité 
est  une h isto ire  de la  d ivers i té .  Pour  ce la ,  les  hommes ont  toujours 
voyagé :  pour  des  ra isons  prat iques  mais  pas  seulement,  car  le 
voyage,  les  migrat ions  font  part ie  de l ’h isto ire  de l ’humanité.  Enf in , 
au regard de l ’h isto ire  de l ’humanité,  les  d i fférences  phys iques  que 
nous pouvons observer  aujourd’hui  –  qui  ont  pour  ra ison d’être  une 
adaptat ion à  l ’env ironnement  et  au c l imat  -  sont  extrêmement  récentes 
et  superf ic ie l les .  Auss i ,  nous  sommes tous  fa i ts  d ’ ident i tés  mult ip les .

MUSÉE DE L’HOMME



MUSÉE DU QUAI BRANLY

Établ issement :  Maison du Bas  de Bel lev i l le  - 
Par is  20
Groupe :  ASL
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck

Le parcours  de médiat ion cul ture l le  au Quai 
Branly  de Mémoire  de l ’Avenir  prend corps  au 
se in  d’une soc iété  (mé)t issée.  E l le  s ’adresse 
notamment à  des  publ ics  marqués par  la 
d i fférence cul ture l le  et  souhaite  favor iser  l ’ idée 
que,  pour  tout  être  humain,  l ’appartenance à 
des  ident i tés  mult ip les  const i tue avant  tout  une 
r ichesse.   Aborder  l ’art  et  p lus  spéc i f iquement 
le  langage art ist ique permet  auss i  d ’approcher 
la  pensée symbol ique,  qui  se  construi t  à  part i r 
de la  percept ion et  du regard porté  par  les 
êtres  humains  sur  leur  environnement.



Établ issement :  Maison Your i  Gagar ine –  Champigny 
sur  Marne
Groupe :  ASL
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck  et  Margal i t 
berr iet

Nous nous concentrons  essent ie l lement  sur  les 
18ème et  19ème s ièc les ,  a ins i  que sur  la  Révolut ion.
Tout  au long du parcours ,  nous  aborderons  le 
thème de la  femme,  et  notamment son rô le  au se in 
de la  soc iété,  l ’évolut ion de son statut ,  ou encore 
l ’acquis i t ion de ses  droi ts .  Nous prêterons  une 
attent ion part icul ière  à  la  v ie  quot id ienne de la 
femme,  au l ieu de v ie ,  aux  tenues,  aux  parures .

En para l lè le ,  nous  développerons un second niveau 
de lecture consacré aux  symboles .  Nous a l lons  en 
effet  ins ister  sur  p lus ieurs  symboles  représentés ,  qui 
font  référence à  l ’univers  féminin  et  à  sa  complex i té , 
te ls  que l ’eau,  le  végéta l ,  l ’éto i le ,  la  couronne,  la 
l iberté  ou encore le  paon.  Ce sera  le  cas  par  exemple 
de la  façade du bât iment,  du jardin  et  ou encore des 
enseignes,  part icu l ièrement  favorables  à  la  lecture 
symbol ique,  mais  auss i  de nombreuses  œuvres  de la 
co l lect ion.

MUSÉE CARNAVALET



L’ARBRE DANS L’ART
Établ issement :  Col lège le  C los  Sa int  V incent  –  Noisy  le  Grand
Groupe :  C lasse de 5ème Segpa
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck

« Le  thème de l 'arbre est  étro i tement  l ié  à  la  v ie  de l ’homme, 
qui  en explo i te  le  bois  pour  construire  et  se  chauffer,  les 
f ru i ts  pour  les  i l  accuei l le  à  lu i  seul  un vér i table  écosystème 
qui  lu i  est  propre,  abr i tant  d i fférentes  espèces  animales . 

L’arbre est  représenté depuis  l ’art  de l ’Ant iquité ,  comme 
élément  de décor  évocateur  du paysage naturel ,  comme 
élément  de narrat ion et  comme élément  symbol ique.  Symbole 
de la  nature,  du cosmos,  axe du Monde,  l ien entre  terre  et 
c ie l ,  image du temps,  habitat-refuge,  métaphore de la  v ie 
humaine.  L 'arbre devient  le  témoin et  le  symbole  de l 'act iv i té 
créatr ice  (sculpture,  peinture,  architecture,  mythes,  poés ie) 
et  destructr ice  de l 'homme (préoccupat ions  écologiques  et 
références  aux  génocides) .  Le  mythe de l ’arbre inversé ex iste 
dans  de nombreuses  c iv i l i sat ions  et  est  chez  P laton une image 
de l 'homme. 
I l  représente donc part icul ièrement  l ’ idée de régénérat ion ; 
de nombreuses  soc iétés  ont  p lanté un arbre à  la  na issance 
d’un enfant  par  exemple.  Mais  auss i  l ’ idée des  générat ions  : 
on par le  a lors  d ’arbre généalogique… »

Vincent Van Gogh



Établ issement :  Col lège le  C los  Sa int  V incent  –  Noisy  le 
Grand
Groupe :  C lasse  de 5ème Segpa
Médiatr ice  culturel le  :  Aurore Nerr inck

Un bagage nous permet  d’emporter  des  vêtements ,  objets 
et  des  effets  personnels  pour  voyager  ou se  déplacer.  I l 
accompagne donc le  passage d’un l ieu à  un autre  :  lorsque 
l ’on quitte  un monde pour  un autre,  et  que l ’on passe d’un 
état  à  un autre,  le  bagage nous accompagne. 
Le  mot  «  bagage »  prend auss i  un autre  sens  ;  i l 
peut  représenter  un acquis  profess ionnel  (d ip lôme, 
format ion,  mét ier) ,  inte l lectuel  ou cul ture l  ;  l ’ensemble 
des  connaissances  que possède une personne et  qui 
l 'accompagne dans  le  voyage de sa  v ie .  I l  faut  donc avoir 
un «  so l ide bagage ».  Mais  les  bagages  peuvent  auss i  nous 
encombrer.  Dans  ce  cas ,  notre  bagage cont ient  t rop de 
choses,  de souvenirs ,  de peurs .

LE BAGAGE



Barthélémy Toguo
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SHARING INVENTORIES
Ce projet  crée une p late-forme commune 
d'échange et  de créat iv i té  chez  deux cents 
é lèves  du secondaire.  Les  é lèves  explorent 
les  d i fférentes  façons   où chacun perçoit 
et  produit  des  souvenirs ,  des  h isto ires ,  des 
connaissances  et  des  références.  A  part i r 
d ’h isto ire  indiv iduel les ,  i l s  produisent  un 
portra i t  co l lect i f  de nos  soc iétés  complexes, 
qui  sont  composées  d ' ident i tés ,  de cul tures , 
de re l ig ions  et  d ’h isto ires  mult ip les .  Cette 
vér i table  voie  du d ia logue crée des  ponts 
entre  les  d i fférences  personnel les ,  soc ia les , 
pol i t iques  et  re l ig ieuses.  L ' insta l lat ion 
murale  offre  une reconnaissance des 
d i fférences  et  des  d ivers i tés  cu l ture l les  et 
humaines.  I l  soul igne les  s imi l i tudes  et  met 
l 'accent  sur  les  va leurs  universe l les .  I l  a 
pour  but  d’apporter  un message d 'ouverture 
au d ia logue.

INTERNATIONAL
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PROJECT 1 : ANKARA CITY BLANKET
Our l i tt le  b lanket  covers  you.
Our  c i ty  Ankara  covers  you.
Do you feel  the warmth coming from Ankara  now?
Our l i tt le  b lanket  covers  you
Have you fe l t  the golden touch of  K ing Midas,  the founder  of 
Ankara?
Have you tasted the grapes  in  the basket  of  Satyr  coming from 
Ankara  wines?
L isten the lovely  song from Pan.
Music  coming from Ankara  covers  you.
Our  l i tt le  b lanket  covers  you.
Our  c i ty  Ankara  covers  you.
Running off icers  in  t ie  in  the morning ,
High heel  shoes  on the streets ,
Hot  s imit  and tea in  the breakfast  cover  you.
Swans in  the park ,
White  Ankara  cat ,
Ankara  Panther  on forest  covers  you.
Ci ty  of  Pr ince Par is  of  Troy,
C i ty  of  Republ ic ,
C i ty  of  Atatürk  covers  you.

Ankara Blanket
Mixed,  200x200cm, 2016
Chi ldren ages 6-14 and mothers
International  chi ld  art  associat ion-Turkey





PROJECT 2 : ANKARA BOOOM!
Cit ies  are  not  l iv ing  creatures  in  the absence of  humans 
who g ive  them l i fe .  The parks ,  schools ,  hospita ls , 
shops,  streets  and transportat ion systems of  c i t ies 
are  l iv ing  by  means of  the emergy humans supply  to 
them.  We could  imagine th is  energy  that  c i rculates  in 
the c i ty  as  white  bal loon.  Just  as  in  any metropol is , 
our  c i ty  Ankar  l ives  with  the energy i t  obta ins  f rom 
i ts  habitants .  Somet imes happy events  enl iven the c i ty 
but  somet imes sad events  d isrupt  the f low of  everyday 
l i fe .  Ankara  has  witnessed both sad and happy events 
in  the past  and cont inuing to  do so today.  In  the “ Viva 
C i ty ”  project  that  i s  assoc iated with  the themes “My 
City ”  and “Long l ive  the C i ty ”  we display  the good and 
bad events  that  get  involved with the energy and the 
f low of  the c i ty

Ankara Booom!
video,  2016
Chi ldren ages 14 -  15
International  chi ld  art  associat ion-Turkey
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Projects  of  Anna-Schmidt-Schule  Frankfurt  am Main,  Germany
Lead by Dorle  Schmidt

UNESCO Art AG (14 to 19 years old, voluntary)

In December the art students of the Anna-Schmidt-Schule Frankfurt started to think about the 
new theme. After a short brainstorming they did sketches to make develop ideas. 
The design of the heart beat pulsing around men saying architecture and life seemed to us like a 
logo for an event that is yet to be planned, something we want to perform in the city at unusual 
places.

The drawing of the red lines of public transport makes a vivid allusion to the living city as well 
because transport means movement and movement means life and vivacity.
So maybe there will be an event in the subway or on a bus? We have done an acting workshop but 
it turned out that the students wanted to do something else.



So we have came back to the idea of a map showing the streets as veins of a city and the growing 
of a living community with all its communal and private aspects.
Therefore we did an animation at school showing the growth of a city along a stream, as Paris 
and Frankfurt are cities that developed at the bank of a river. And we wanted to give it pulse 
by combining it with music as a symbol of the culture that is important and a kind of narrative 
accompanying the settlement. The drawing with oil pastels is the final frame of the film.

Kultur.Forscher! AG (8-11 years old, voluntary)

With the younger ones  we have started to think about ideas and pictures that show the vivacity 
and liveliness of a city. And they have done little drawings that soon became too limited and we 
felt that we have to do an animated cartoon because it would give us the possibility to show what 
happens permanently in Frankfurt: the rise and fall of houses and the ever changing use and 
reorganisation of public space.

So the kids created backgrounds and drew elements that were important for them and did 
individual collage layouts for their ideas. With the help of the Deutsches Filmmuseum in Frankfurt 
we could use the paintings and drawings to show little stories that could happen in cities beside 
the building of skyscrapers: a circus is visited by a group of kids, a building site is controlled by a 
manager or a thief is followed by a police car…

The title “Die lebendige Stadt” is the german adequate translation of vivacity for kids and it was 
interesting to notice that they are able to see and acknowledge both sides, the positive cultural 
and the negative criminal aspects of a city life that is influenced by the huge differences between 
the poor and the rich.



Collective Book by classes 5-9 of the Anna-Schmidt-Schule Frankfurt (9-15 years old)

Thinking about the idea of „viva-cité“ I was curious about the inner pictures of the teenagers who 
represent the next generation that will have to form the city. So I used my presence in several 
classes to ask them for sketches of the living cities. And I was excited about the variety of ideas 
that came up, some of the fantastic and surreal like the living houses with arms and faces or the 
lights and contrast in the city that make it so bright and vivid.
So I packed all the originals and the colored copies into a book with the title “Vivacity 2016 / 
Visions of the Living City“.

Media-Class (15-17 years old)

With the older teens we have done weeks of examining photography and discussing the differences 
between documentary and digital imaging photography by looking at historical and contemporary 
examples. As part of their portfolio they were invited to take a series of photos that resemble 
the idea of vivacity. We were talking about several aspects of it like the liveliness and aesthetics 
of urban spaces and architecture or the impulse of masses of people with different ideas and 
backgrounds that come together and create a special city life. The works by Anton Neubert, Arvin 
von Salomon and Lars Nattermann are the best series that I have seen and I wanted to show them 
to you.

Dorle Schmidt
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ANAÏS PACHABÉZIAN

Photographe auteur
Vit et travaille à Paris (France)

Anaïs construit depuis plus de dix ans un travail photographique 
autour de parcours de vie où se mêlent histoires individuelles et 
collectives. La migration et l’exil sont au cœur de ses projets (A 
Monea, ils comptent sur moi, En transit, Griottes en exil,…).
Puis, s’intéressant à la décennie noire en Algérie avec le travail À 
fleur de silence édité en 2011 aux éditions Barzakh et dernièrement 
avec Rwanda, des photos pour le dire, elle aborde la question du 
traumatisme et des séquelles résultant de conflits.
De la photographie, elle explore aujourd’hui également le son pour 
réaliser des installations, des diaporamas sonores, mais également la 
vidéo pour se tourner vers la réalisation documentaire. Son premier 
court-métrage coréalisé avec Carole Dieterich en 2014 s’intitule Sans 
papiers, Sans frontières une odyssée des temps modernes.
Actuellement, elle développe un projet de film documentaire et un 
travail photographique autour de ses origines arméniennes.
Parallèlement à ses travaux personnels, elle réalise des commandes 
pour la presse française et pour les services de communication des 
ONG françaises et internationales. Elle intervient également auprès 
de divers publics lors d’ateliers photographiques.
Durant deux ans (2012-2014), Anaïs a été en charge du projet 
Afriphoto au sein d’Africultures. Aujourd’hui, elle continue de 
collaborer à la rubrique éditoriale photo d’Africultures/Afriscope.



RWANDA DES PHOTOS POUR LE DIRE

[installation photographique, vidéo et texte, 2014]

1994. En moins de trois mois, plus de 800 000 Tutsi et des Hutu 
modérés ont été tués dans ce qu’on a appelé le dernier génocide du 
XXe siècle.
En juin 2013, me rendant dans ce pays, j’ai fait la connaissance 
d’Emilienne Mukansoro, psychothérapeute rwandaise, spécialisée 
dans le traumatisme. En m’invitant à rencontrer des femmes qu’elle 
suivait en psychothérapie collective, Emilienne m’a permis d’échanger 
avec elles. De ces rencontres très fortes est née l’envie de les associer 
à une production photographique. J’ai alors monté un projet d’atelier 
qui s’est déroulé sur cinq jours en mars 2014. Autour du thème « 
hier, aujourd’hui, demain » dix femmes ont participé, passant pour la 
première fois derrière l’objectif. Elles ont ainsi eu l’occasion de porter 
un regard sur leur propre histoire passée, présente et future et d’être 
elles-mêmes actrices d’une production artistique.
Le résultat présenté sous forme d’installation photographique, vidéo 
et sonore raconte par bribes leur vie, restitue cette expérience d’atelier 
et au delà, fait entendre des voix intimes et actuelles sur ce génocide.



A N N E - L O R E  M E S N A G E

Photographe,  est  née en Normandie  en 1982.
A travers  une quête quot id ienne des  pet i ts  gestes 
qui  t raduisent  le  mouvement  de trans i t ion vers 
lequel  nous  tendons,  e l le  cherche à  expr imer 
v isuel lement  notre  nature humaine. . .

Au début  de l 'année 2012,  e l le  est  conviée à 
réa l i ser  sa  première rés idence d 'art iste  dans 
un lycée hort ico le  du Calvados.  L 'occas ion lu i 
est  offerte  de créer  autour  de quest ions  l iées  à 
l 'écologie  tout  en partageant  sa  réf lex ion avec 
des  jeunes,  futurs  acteurs  de la  nature en partage. 
Avec «  Les  Paysages  d 'Adonis  » ,  e l le  propose aux 
adolescents  de se  la isser  part ie l lement  intégrer 
par  le  végéta l ,  une idée qui  ne les  effraye pas . 
Pour  chaque portra i t  s ' impose un contrepoint 
en paysage af in  de mieux la isser  l 'humain et  la 
nature se  fa i re  écho parce que fa i re  d ia loguer  les 
images  fa i t  auss i  part ie  de la  démarche d 'Anne-
Lore Mesnage.

 «  Les  Paysages  d 'Adonis  » ,  2012



Depuis  huit  ans ,  I sabel le  Gozard anime des  ate l iers 
de théâtre  et  d ’écr i ture  pour  l 'assoc iat ion Mémoire 
de l 'Avenir,  le  Théâtre  71 de Malakoff,  et  la  C ie  P ièces 
montées.  En 2014,  avec  la  scénographe et  metteur 
en scène F lorence Evrard,  e l le  prépare un projet 
autour  de la  peintre  V ie i ra  da S i lva .  Actuel lement, 
e l le  t ravai l le  avec  le  dramaturge et  metteur  en scène 
argent in  Lucas  Olmedo sur  sa  dernière  créat ion Les 
canai l les  (Octobre 2013 :  Théâtre  de l ’Epée de bois) .

Inspiré  de ses  deux années  passées  au Vietnam,  e l le 
v ient  d 'écr i re  Le  pays  de l ’eau qu’e l le  interpréte à 
d iverses  occas ions  (Galer ie  Mémoire  de L’avenir, 
ga ler ie  Ju l io  Gonzalvez  -  Arcuei l ,  Café  Lomi ,  fest iva l 
de l ’eau en L imousin. . ) .

E l le  écr i t  régul ièrement  pour  la  revue transdisc ip l ina ire 
f ranco-portugaise,  S ig i la .
Formée à  l 'école  du Théâtre  Nat ional  de Chai l lot 
d i r igée par  Antoine Vi tez ,  e l le  sera  son é lève de 1986 
à  1989.  Avant  de devenir  comédienne,  e l le  a  t ravai l lé 
un an dans  la  revue d 'art  contemporain  Canal  d i r igée 
par  A la in  Macaire .

I S A B E L L E  G O Z A R D
Auteur,  comédienne



LAURA ANCONA

Illustratr ice

Créer  c ’est  inventer  des  l iens
J ’envisage la  prat ique du dess in  comme un moyen d’avoir  une pr ise  sur 
le  monde qui  m’entoure.  Créer  une image c ’est  inventer  des  l iens ,  des 
repères ,  dans  ce  que je  perçois  comme un chaos.  Je  ne cherche pas  à 
retranscr i re  la  réa l i té  te l le  qu’e l le  est ,  mais  à  t raduire  ce  qui  me v ient 
à  l ’espr i t  sans  mots  pour  le  d i re ,  formuler  des  quest ions  sans  réponses. 
Je  m’ interroge sur  ce  qui  anime l ’homme,  sur  le  l ien ambigu entre 
animal i té  et  humanité,  naturel  et  art i f ic ie l .

Narrat iv ité  par  l ’ image
Le dess in  permet  d’extra i re  des  formes de leur  contexte  ou de leur 
d imension in i t ia le ,  pour  en fa i re  des  symboles  équivoques.  J ’a ime 
m’en emparer,  les  combiner,  et  fa i re  na î tre  de cette  composit ion 
une narrat iv i té .  E l le  se  crée dans  l ’ image :par  assoc iat ion d’ idées, 
analogie ,  l ien ou rupture p ictura le .  Ce langage autor ise  toutes  les 
mutat ions,  et  me permet  d’expr imer  des  sent iments  ambiva lents  voire 
contradicto ires  au se in  d’une même composit ion.

Appropriat ion et  métamorphose
Ains i  sur  le  papier,  le  monde peut  se  transformer,  les  natures  opposées 
se  mar ier,  les  mult ip les  facettes  d’un sujet  se  révéler.  Mon travai l  est 
d ’a i l leurs  nourr i  par  les  thémat iques  du Carnaval ,  qui  donne à  voir  un 
monde inversé.  Le  masque y  révèle  la  face cachée de ce lu i  qui  le  porte, 
et  toutes  les  va leurs  établ ies  sont  transgressées  dans  un temps donné. 
Travest issement,  métamorphose et  déambulat ion sont
des  att i tudes  et  des  mot i fs  récurrents  dans  ma product ion.  Je  tente 
de l ivrer  à  t ravers  eux  une représentat ion personnel le  du monde : 
composite ,  insa is issable .



B R U N E H I L D E  Y V R A N D E

Chanteuse,  danseuse,  poète et  p last ic ienne,  j 'explore 
les  chemins  de la  créat iv i té  depuis  près  de 20 ans,  sur 
scène,  sur  d isques,  sur  to i les  et  par  écr i t .
Mon parcours  art ist ique n 'a  eu de cesse d 'évoluer  au 
f i l  de  mes découvertes  et  s 'est  t ransformé pas  après 
pas  en une quête de l iberté,  de beauté et  de sens,  en 
un d ia logue entre  mon monde intér ieur  et  le  monde 
extér ieur.

Je  crée aujourd'hui  mes oeuvres  à  part i r  du corps  re-
habité  et  me pass ionne pour  la  re lat ion entre  la  danse 
et  l 'acte  de créat ion.  Je  développe actuel lement 
un projet  d ' improvisat ion musica le  en mouvement 
pour  voix ,  instruments  acoust iques  et  danseurs ,  et 
cont inue de peindre et  d 'écr i re  autour  des  archétypes 
du féminin  et  de la  l iberté  créat ive.

En travai l lant  notamment avec Gabr ie l le  Roth –  Danse 
des  5  rythmes,  Maud
Séjournant  –  Le  cerc le  de v ie ,  et  MicheleTroise  – 
Chanter  autrement,  et  j 'a i  pu développer  ma propre 
pédagogie  de l 'express ion par  le  chant ,  la  danse,  le  jeu, 
les  contes  et  le  t rava i l  sur  la  présence et  l ’attent ion.
J 'a i  re jo int  en 2012 le  co l lect i f  des  Cosmic  Cowgir ls 
et  me suis  formée à  la  créat iv i té  intent ionnel le  et  la 
peinture comme moyen de transformat ion et  de b ien-
être.

Coach cert i f iée  de la  méthode Color  of  Woman de 
Shi loh Sophia  McCloud et
Danse-thérapeute de l ’école  d’express ion sens i t ive 
de Dominique Hautreux,  je  souhaite  transmettre  la 
f lamme créat ive  qui  m'anime et  l 'env ie  de créer  sous 
toutes  ses  formes,  af in  que chaque personne puisse 
expr imer  sa  l iberté  et  fa i re  de sa  v ie  un art .



M A R G A L I T  B E R R I E T 

Prés idente et  fondatr ice  de l ’assoc iat ion Mémoire 
de L’Avenir.
Née en 1958 à  Tel  Av iv  ( I sraël -Pa lest ine) .  D ip lômée 
d’un master  Beaux-Arts  de l ’Unviers i té  de New-
York.  Depuis  1988 e l le  habite  et  Travai l le  à  Par is . 
E l le  a  exposée dans  26 expos i t ions  personnel les , 
et  p lus  de 80 expos i t ions  de groupes.  E l le  éta i t 
auss i  in i t iatr ice  d’évènements  en d irect ion de l ’art 
comme un moteur  dans  le  processus  de la  cause 
humanita i re  v ia  toutes  formes d’express ions.  E l le 
t rava i l le  avec  des  musées  et  les  groupes scola i res 
ou univers i ta i res  pour  un apprent issage de la 
connaissance des  cul tures  v ia  l ’art  et  l ’éducat ion en 
permettant  la  compréhension et  la  réconci l iat ion 
entre  les  groupes très  d i fférents  soc ia lement  et 
ethniquement.

”Créer  c 'est  vo ir,  regarder  et  chercher  de nouvel les 
manières  de raconter.  A  travers  la  prat ique 
art ist ique,  nous  pouvons i l lustrer  un schéma 
généra l  de communicat ion qui  t ranscende toutes 
les  d i fférences.  Cela  nous permet  de comprendre 
que nous sommes tout  d i fférents ,  car  nous  sommes 
des  indiv idus  uniques  avec des  capaci tés  à  produire 
des  messages  nouveaux,  mais  nous  sommes tous 
s imi la i res  par  la  vertu de notre  race humaine.”



G . L O U I S E  C O O P E R

On a  constant  course of  a l ternat ions  between se l f-doubt  and 
inspirat ion,  I  wanted to  t ie  these f leet ing  phases  down in  a 
way. 
The process  of  the work  was  a  sort  of  cathars is . 
The work  became l ike  meditat ion,  and I  a l lowed my mind to 
f loat  in  and out  of  the concepts  at  hand. 
I  spent  two weeks  wr i t ing  the same words  over  and over  again, 
and at  the end each work  was  f reed from i ts  tense uni formity 
by  being destroyed accordingly. 
G.  Louise  Cooper  i s  an performer,  wr i ter  and art ist  f rom 
Detroi t ,  MI ,  where she earned her  BA in  Theatre  Performance 
from Oakland Univers i ty.  L iv ing  in  Par is  for  the past  two 
years ,  Cooper  has  explored beyond her  tradit ional  medium 
into performance art  and mult i -media  projects . 
She work  as  an internon the art ist ic  projects  at  Mémoire  de 
l ’Avenir  for  6  month in  2016

Cycles , 2016



A L E X A N D R A  R O U D I È R E

Food des ign
Les  matières  a l imentaires,  espèces  d’espaces!

Mon travai l  t rouve ses  sources  d’ inspirat ions  à  t ravers  l ’anthropologie 
cul ina ire ,  la  mat ière  a l imentaire  et  la  danse contemporaine. 
J ’ interv iens  dans  le  champs de l ’art  et  du des ign cul ina ire  en développer 
un langage sens ib le  et  prospect i f.
J ’é labore des  insta l lat ions  p lur id isc ip l ina ires  comme des  p lateformes 
d’expér imentat ions  où s ’entrecroisent  d i fférents  supports  (  v idéo,  son, 
insta l lat ions,  cu is ine,  happening ,  dess ins . . . ) .
A ins i  de nouvel les  poss ib i l i tés  se  façonnent  pour  invest i r  d ’autres 
champs d’act ions.  Le  corps  et  sa  gestuel le  sont  so l l ic i tés ,  i l s  se  révèlent 
être  l ieu de mémoire,  de transmiss ion,  ouverts  sur  des  scénar ios  avant 
gardistes . 

Mon intérêt  pour  le  monde a l imentaire  est  une expér ience sens ib le 
comme un don de so i ,  cette  approche sensor ie l le  est  à  la  cro iser  des 
mondes mult ip les  qui  i l  faut  extra i re  avec  prudence et  ex igence pour 
trouver  la  forme juste  rest i tuant  une poés ie  spéc i f ique.



SONIA PASTECCHIA

Actr ice  et  réa l i satr ice
De rencontres  en découverte,  je  t i sse  les  f i l s  qui  composent  le  portra i t 
de ce lu i  qui  me t ient  à  cœur :  L’autre,  dans  toute sa  poés ie  et  sa  lumière. 
Entre  c inéma,  théâtre  et  l i ttérature,  je  voyage en chora l i té .  Pour  en 
savoir  p lus ,  tournez  les  pages,  regardez les  images  ;  Quelquefois ,  e l les 
en d isent  p lus  long que les  mots ,  même s i  e l les  sont  juste  des  images 
et  puis ,  juste  des  sons.



B A P T I S T E  H E R S O C

Imagier  (dess in,  i l lustrat ion, 
peinture,  f resque,  sér igraphie, 
aff iche,  graphisme) .  Professeur  de 
croquis  de nu à  l ’Ate l ier  de Sèvres 
(Par is )  depuis  2014 /  Intervenant 
dans  les  écoles  pr imaires  et 
maternel les  /Membre du col lect i f 
Aftermoon avec É l i sa  Fe lz  et  Mar i ja 
Mi lut inovic  /Professeur  de dess in 
et  croquis  à  L ISAA (Par is )  de 2010 à 
2013 et  e-artsup (Kreml in-Bicêtre) 
de 2011 à  2013.



F L O R E N C E  R O U L L E T  B OY E R

Graphiste  de format ion,  j ’étudie  la  médiat ion art ist ique depuis  deux 
ans  au se in  de l ’ Inecat  à  Par is ,  où je  développe ma prat ique art ist ique 
tout  en me formant  à  l ’accompagnement  de personnes en d i ff icu l té  v ia 
le  processus  de créat ion.
Les  arts  p last iques  sont  mes re la is  dans  ces  échanges,  je  t rava i l le  avec 
la  peinture,  la  terre  et  la  d imension corporel le  (“ate l iers  tact i les”) .
J ’a i  effectué un premier  stage dans  un EHPAD aux côtés  d’une 
psychomotr ic ienne,  j ’a i  pu approcher  des  personnes handicapées  lors 
d ’un stage en MAS avec une art- thérapeute,  et  je  débute un stage dans 
un IME auprès  de jeunes  aut istes .
Je  cherche également  à  développer  des  projets  d ’accompagnement 
en l ibéra l  auprès  de publ ics  var iés  (adultes ,  femmes et  enfants) ,  en 
ut i l i sant  toujours  la  mat ière  comme point  de rencontre.
L’explorat ion par  le  toucher  de matér iaux  d ivers ,  l ’usage de la  terre, 
des  t i ssus  ou de la  peinture permettent  de redonner  une p lace aux 
gestes ,  à  l ’express ion personnel le ,  au corps  en mouvement…
Je propose ensuite  un travai l  indiv iduel  ou en pet i ts  groupes,  et 
j ’accompagne les  personnes pour  about i r  à  une créat ion col lect ive.



EMMANUEL GATTI

art iste  inv i té
graveur  /  p last ic ien

intervenant  auprès  des 
é lèves  du CFA AFORPA lors 
du projet  Ref lets  Automobi le
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Collège
Robert Doisneau     

A R T I S T E S  /A U T E U R S  I N T E R V E N A N T S
I sabel le  Gozard (comédienne)  /  Anne-Lore Mesnage (photographe)/ 
Anaïs  Pachabéz ian (Photographe)  /  A lexandra Roudière  ( food des igner/ 
Laura  Ancona ( i l lustrat ion)/  Bapt iste  Hesoc (p last ic ien)/  G.Louise 
Cooper  (auteur  /  p last ic ienne /  performer)  /  F lorence Roul let  Boyer  / 
Margal i t  Berr iet  (P last ic ienne)   /  L ig ia  Matani  (p last ic ienne)  /Al i  Anat i 
/Rula  Totr i  /V ictor ia  saraz in  /  Av ishag Nun

PA R T E N A I R E S  F I N A N C I E R S
Ministère  des  Affa i res  étrangères  (  Français  et  I sraél ien)/   D R J S C S  / 
Région Î le-de-France /  Consei l  Généra l  de la  Se ine-Sa int-Denis  /  V i l le 
de Par is  [DASCO -  DGRI  -  DAC -  DDCT]  /  Fondat ion SNCF /  C i ty  ha l l 
Jerusa lem /  Group Aff i f i  Nazareth /  Naamat  organizat ion / 

PA R T E N A I R E S  I N S T I T U T I O N N E L S
Académie de Par is  /  Maison du Bas  Bel lev i l le  /  Col lège Le-Clos-Sa int-
Vincent  (93)  /  Col lège P ierre  Mendès France (Par is  20e)  /   D’ate l ier 
(Turquie)  /  École  d’Unesco Anna Schmidt  -Frankfurt  (A l lemagne)  /  
Lak ia  /  Beth esther  /   Art ists  Museum -  Doron Polak  /  IBDAA /  Bel lev i l le 
En Vues  /  Centre  Pompidou /Musée d’Art  Moderne de la  V i l le  de Par is/ 
Musée Carnavalet  /  Pet i t  Pa la is  /  Musée du Quai  Branly  /  Musée de 
l ’H isto ire  de l ’ Immigrat ion/  Musée de l ’Homme.
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